La vie des autres

Il y a 20 ans, le 3 Octobre 1990, disparaissait la République Démocratique Allemande dans la réunification des deux Allemagnes. Une page était tournée également sur son Ministère de la Sécurité d'État, la Stasi, qui employait autour de 100 000 agents à plein temps et 500 000 informateurs, pour une population de 16 millions d'habitants.

C'est cette page d'histoire qu'illustre le film « La Vie des Autres » de Florian Henckel (2006). Georg Dreyman est en 1984 à Berlin-Est un dramaturge à succès, dont la compagne, actrice renommée, est convoitée par un ministre du régime. Celui-ci cherche à éliminer son rival en donnant l'ordre à la Stasi de trouver des pièces à charge contre lui. Sa maison est fouillée, sa correspondance lue, son téléphone mis sur table d'écoutes, des micros sont installés chez lui, et un agent, Gerd Wiesler, assure une surveillance permanente dans le grenier de l'immeuble - sans que Dreyman ne se doute de rien.

A la suite du suicide d'un ami, interdit d'activités professionnelles pour avoir signé une pétition, Dreyman publie clandestinement dans un journal de l'ouest un article sur le taux anormalement élevé de suicides en RDA, donnée qui a disparu des statistiques officielles depuis 1977. Le pouvoir cherche activement l'auteur de cet article.

Wiesler sympathise peu à peu avec sa victime qu'il protège alors discrètement en falsifiant ses rapports. Devenu lui-même suspect, il est rétrogradé au service de l'ouverture des lettres. Après la réunification, Dreyman a accès à son dossier à la Stasi, et découvre à sa grande surprise qu'il était surveillé et que sa compagne, qui s'est suicidée, elle aussi, avait été retournée par la Stasi. Il écrit un livre sur ce drame qu'il dédie à Wiesler.

La poursuite des opposants jusque dans la sphère privée ne date pas d'hier. Ainsi le Talmud (Chabbat 33b) narre une discussion entre trois rabbins: Rabbi Yehouda loue l'occupant romain pour la construction de routes, ponts et bains sur la terre d'Israël. Rabbi Yossi se tait et Rabbi Chimon bar Yohai dénigre ces constructions effectuées pour le seul profit des Romains. A la suite d'une indiscrétion, Rabbi Yossi est exilé et Rabbi Chimon recherché pour être exécuté.

Déjà le Deutéronome 24, 10 interdit au créancier de pénétrer dans la maison de son débiteur. C'est ce dernier qui doit sortir lui apporter le gage. Un cas de figure qui sera explicité par le Talmud (Baba Metsia 113b) qui attache une grande importance à la protection de la vie privée. Ainsi faut-il l'autorisation d'autrui pour répéter un propos qu'il nous a dit (Yoma 4b). Enfin, Israël est béni par Bilam pour l'ordonnancement des tentes dans le désert: les ouvertures ne sont pas disposées face à face si bien que personne ne peut voir ce qui se passe chez le voisin (Baba Batra 60a). Ultérieurement, Rabbenou Guershom de Mayence (960-1028) énoncera un interdit qui aura lui aussi des applications de nos jours: celui de lire un courrier adressé à autrui, y compris son courrier électronique - interdit étendu même à l'écoute des conversations téléphoniques!

Cependant, la protection de la vie privée a des limites dans des cas précis et complexes, en cas de présomptions sérieuses de danger pour des vies humaines, ou de dommage économique ou humain. Ainsi, d'après Megilah 13b et Baba Batra 123a Jacob avait donné des signes de reconnaissance à Rahel à la veille de son mariage. Pour éviter à sa sœur aînée d'être démasquée et humiliée, Rahel transmit ces signes à Léa...
